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J
´
ESUS étant sur le point d’achever son ministère
terrestre, ses disciples désirent vivement savoir ce
que l’avenir leur réserve. C’est pourquoi, quelques
jours avant sa mort, quatre apôtres lui demandent :
« Quand ces choses auront-elles lieu, et quel sera
le signe de ta présence et de l’achèvement du sys-
tème de choses ? » (Mat. 24:3 ; Marc 13:3). Jésus
énonce alors une prophétie d’une grande portée, con-
signée en Matthieu chapitres 24 et 25, dans laquelle il
annonce plusieurs évènements importants. Ses paro-
les revêtent un sens particulier pour nous parce que
nous sommes, nous aussi, très curieux de savoir ce
que l’avenir nous réserve.

2 Depuis des années, les serviteurs de Jéhovah étu-
dient la prophétie de Jésus concernant les derniers
jours et prient à ce sujet. Ils cherchent à mieux com-
prendre quand doivent s’accomplir les paroles de Jé-
sus. Illustrons la façon dont notre compréhension
s’est affinée en répondant à trois questions relatives à
la chronologie : Quand « la grande tribulation » dé-
bute-t-elle ? Quand Jésus juge-t-il « les brebis » et « les
chèvres » ? Quand Jésus « arriv[e] »-t-il ou vient-il ?
(Mat. 24:21 ; 25:31-33).

QUAND LA GRANDE TRIBULATION D
´

EBUTE-T-ELLE ?
3 Pendant plusieurs années, nous avons pensé que

la grande tribulation avait commencé en 1914, avec
la Première Guerre mondiale, et que « ces jours-là »
avaient été « écourtés » par Jéhovah en 1918, quand la
guerre a pris fin, pour que le reste oint puisse prêcher
la bonne nouvelle à toutes les nations (Mat. 24:21, 22).
Cette prédication achevée, l’empire de Satan serait
détruit. Nous pensions donc que la grande tribulation

1.
`

A l’image des apôtres, que sommes-nous très curieux de
savoir ?
2. a) Depuis des années, que cherchons-nous à mieux com-
prendre ? b)

`
A quelles questions allons-nous répondre ?

3. Comment, par le passé, envisagions-nous le déroulement
de la grande tribulation ?

«DIS-NOUS :
QUAND CES CHOSES
AURONT-ELLES LIEU ? »

« Quel sera le signe
de ta présence et
de l’achèvement du
système de choses ? »
(MAT. 24:3).

QUE R
´

EPONDRAIS-TU ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quels parall
`
eles y a-t-il entre les

deux accomplissements de la

proph
´
etie de J

´
esus concernant

la grande tribulation ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quelle incidence la parabole des

brebis et des ch
`
evres a-t-elle sur

la façon dont nous consid
´
erons

la pr
´
edication ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

En Matthieu chapitres 24 et 25,

de quelle
´
epoque J

´
esus parle-t-il

quand il dit qu’il vient ?
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se décomposait en trois phases : elle avait
débuté en 1914, avait été interrompue en
1918 et prendrait fin à Har-Maguédôn.

4 Toutefois, grâce à un examen encore
plus minutieux, nous avons discerné
qu’une partie de la prophétie de Jésus
concernant les derniers jours a deux ac-
complissements (Mat. 24:4-22). Un en Ju-
dée, au Ier siècle de n. è., et un à l’échelle
mondiale, de nos jours. Cette compré-
hension affinée a entraı̂né d’autres éclair-
cissements (1).

5 Nous avons également discerné que
la première partie de la grande tribula-
tion n’a pas débuté en 1914. Pourquoi ?
Parce que, selon les prophéties, la grande
tribulation ne commencerait pas par une
guerre entre nations mais par une atta-

4. Quelle compréhension a jeté de nouvelles
lumières sur la prophétie de Jésus concernant
les derniers jours ?
5. a) Quelle période pénible a débuté en 1914 ?
b)

`
A quelle période du Ier siècle ce temps de

douleurs correspond-il ?

que contre la fausse religion. Par consé-
quent, les évènements de 1914 n’ont pas
marqué le début de la grande tribulation,
mais un « commencement de douleurs »
(Mat. 24:8). Ces « douleurs » correspon-
dent à ce qui s’est passé à Jérusalem et en
Judée de 33 à 66 de n. è.

6 Qu’est-ce qui marquera le début de
la grande tribulation ? Jésus a prédit :
« Quand [...] vous apercevrez la chose im-
monde qui cause la désolation, dont a
parlé Daniel le prophète, se tenant dans
un lieu saint (que le lecteur exerce son
discernement), alors, que ceux qui sont
en Judée se mettent à fuir vers les monta-
gnes » (Mat. 24:15, 16). Dans le premier
accomplissement, la fameuse présence
« dans un lieu saint » s’est produite en
66, quand l’armée romaine (« la chose
immonde ») a attaqué Jérusalem et son
temple (un lieu saint aux yeux des Juifs).
Dans le deuxième accomplissement,

6. Qu’est-ce qui marquera le début de la
grande tribulation ?

LA GRANDE TRIBULATION ET AU-DEL
`

A

ACCOMPLISSEMENT
MODERNE

DERNIERS
JOURS

´
EV

`
ENEMENTS

DU Ier SI
`

ECLE
CORRESPONDANTS

Les Nations unies (« la chose immonde »)
attaqueront la chr

´
etient

´
e (« un lieu saint »)

et le reste de la fausse religion (R
´
ev. 17:16-18).

°

DESTRUCTION DE LA FAUSSE RELIGION

L’arm
´
ee romaine (« la chose immonde »)

a attaqu
´
e J

´
erusalem et son temple

(« un lieu saint »).

« La chose immonde [...]
se tenant dans un lieu saint »
(Mat. 24:15, 16)
(voir paragraphe 6).

J
´
ehovah «

´
ecourtera »

l’attaque contre la religion ;
ses adorateurs seront sauv

´
es.

L’arm
´
ee romaine a

´
ecourt

´
e

son attaque ; les chr
´
etiens de

J
´
erusalem et de Jud

´
ee se sont enfuis.

«
`

A cause de ceux qui ont
´
et

´
e choisis

ces jours-l
`
a seront

´
ecourt

´
es »

(Mat. 24:22)
(voir paragraphe 7).

D U R
´

E E
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cette présence se produira quand les Na-
tions unies (« la chose immonde » mo-
derne) attaqueront la chrétienté (sainte
aux yeux des chrétiens de nom) et le
reste de Babylone la Grande. L’attaque en
question est décrite en Révélation 17:16-
18. C’est cet évènement qui marquera le
début de la grande tribulation.

7 Jésus a également annoncé : « Ces
jours-là seront écourtés. » Le premier ac-
complissement de ces paroles a eu
lieu en 66, quand l’armée romaine a
« écourté » son attaque. Les chrétiens
oints se trouvant à Jérusalem et en Judée
ont alors fui, grâce à quoi leur « chair »,
leur vie, a été « sauvée » (lire Mat-
thieu 24:22 ; Mal. 3:17). Par conséquent,
à quoi pouvons-nous nous attendre lors
de la grande tribulation à venir ?

`
A ce

que Jéhovah « écourte » l’attaque des Na-
tions unies contre la religion, pour qu’el-

7. a) Comment des « chairs » ont-elles été
« sauvées » au Ier siècle ? b)

`
A quoi pouvons-

nous nous attendre ?

les ne détruisent pas la vraie religion avec
la fausse. Ainsi, le peuple de Dieu sera
sauvé.

8 Que se passera-t-il après la première
phase de la grande tribulation ? Les pa-
roles de Jésus indiquent qu’il s’écoulera
une période qui se terminera avec le dé-
clenchement d’Har-Maguédôn. Quels
évènements se produiront dans cet inter-
valle ? La réponse se trouve en

´
Ezé-

kiel 38:14-16 et en Matthieu 24:29-31 (2)

(lire). Après cela, nous assisterons au
point culminant de la grande tribulation,
Har-Maguédôn, qui correspond à la des-
truction de Jérusalem en 70 (Mal. 4:1).
La grande tribulation à venir, qui at-
teindra son paroxysme à la bataille d’Har-
Maguédôn, sera un évènement inédit,
« te[l] qu’il n’y en a pas eu depuis le
commencement du monde » (Mat. 24:21).

8. a) Quels évènements suivront la première
phase de la grande tribulation ? b) Apparem-
ment, quand le dernier des 144000 recevra-t-il
sa récompense céleste ? (voir note).

I N C O N N U E

J
´
esus, en qualit

´
e de Juge,

d
´
eterminera qui, parmi les

gens de toutes les nations,
est une brebis ou une ch

`
evre

(Mat. 25:31-46)
(voir paragraphes 12, 13).

INTERVALLE

« Aussit
ˆ
ot apr

`
es la tribulation

de ces jours-l
`
a... »

(Mat. 24:29-31)
(voir paragraphe 8).

J
´
esus

´
etablira

l’esclave fid
`
ele

sur « tous ses biens »
(Mat. 24:46, 47)
(voir paragraphe 18).

Destruction des nations
(R

´
ev. 16:16).

°

HAR-MAGU
´

ED
ˆ

ON

Destruction de J
´
erusalem.

D
´

EBUT DU R
`

EGNE
DE MILLE ANS
DE CHRIST
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Ensuite, Christ entamera son Règne de
mille ans.

9 Cette prophétie au sujet de la grande
tribulation nous fortifie. Pourquoi ? Parce
qu’elle donne la garantie que, quelles que
soient les épreuves qu’ils traverseront, les
serviteurs de Jéhovah pris collectivement
« viendront » de la grande tribulation
(Rév. 7:9, 14). Et surtout, elle nous réjouit
parce que, à Har-Maguédôn, Jéhovah jus-
tifiera sa souveraineté et sanctifiera son
saint nom (Ps. 83:18 ;

´
Ezék. 38:23).

QUAND J
´

ESUS JUGE-T-IL

LES BREBIS ET LES CH
`

EVRES ?
10 Voyons à présent quand se réalise

une autre partie de la prophétie de Jé-
sus : la parabole du jugement des bre-
bis et des chèvres (Mat. 25:31-46). Au-
trefois, nous pensions que ce jugement
s’effectuait tout au long des derniers
jours, à compter de 1914. Nous en dédui-
sions que ceux qui rejetaient le message
du Royaume et qui mouraient avant le dé-
but de la grande tribulation mouraient en
tant que chèvres ; qu’ils ne seraient donc
pas ressuscités.

11 Au milieu des années 1990, La Tour
de Garde a réexaminé Matthieu 25:31, qui
déclare : « Quand le Fils de l’homme
arrivera dans sa gloire, et tous les an-
ges avec lui, alors il s’assiéra sur son
trône glorieux. » Il est apparu que si, en
1914, Jésus est devenu Roi du Royaume
de Dieu, ce n’est pas à ce moment-là qu’il
s’est « assi[s] sur son trône glorieux » en
qualité de Juge de « toutes les nations »
(Mat. 25:32 ; cf. Daniel 7:13). Or dans
la parabole des brebis et des chèvres, Jé-
sus est surtout présenté comme Juge (lire
9. Quel effet la prophétie sur la grande tribula-
tion a-t-elle sur les serviteurs de Jéhovah ?
10. Durant quelle période pensions-nous au-
trefois que le jugement des brebis et des chè-
vres avait lieu ?
11. Pourquoi le jugement des brebis et des chè-
vres n’a-t-il pas pu commencer en 1914 ?

Matthieu 25:31-34, 41, 46).
´
Etant donné

que Jésus n’était pas encore Juge sur tou-
tes les nations en 1914, le jugement des
brebis et des chèvres n’a pas pu débu-
ter cette année-là(3). Alors quand ce juge-
ment commencera-t-il ?

12 La prophétie sur les derniers jours
révèle que Jésus jugera les nations pour
la toute première fois après la destruc-
tion de la fausse religion. Comme l’in-
dique le paragraphe 8, certains des évè-
nements qui auront lieu durant cette
période sont prédits en Matthieu 24:30,
31. En examinant ces versets, tu relève-
ras des évènements semblables à ceux
de la parabole des brebis et des chèvres.
Par exemple : le Fils de l’homme vient
avec gloire accompagné des anges ; tou-
tes les tribus et les nations sont rassem-
blées ; les humains rangés parmi les bre-
bis « rel[èvent] la tête » parce que « la
vie éternelle » les attend (4) ; les humains
rangés parmi les chèvres « se frappe[nt]
la poitrine en se lamentant » comprenant
qu’ils s’en vont au « retranchement éter-
nel » (Mat. 25:31-33, 46).

13 Que conclure donc ? Que c’est
quand il viendra, durant la grande tribu-
lation, que Jésus déterminera qui parmi
les gens de toutes les nations est une bre-
bis ou une chèvre. Puis, à Har-Maguédôn,
point culminant de la grande tribulation,
les humains comparables à des chèvres
seront définitivement « retranch[és] ».
Quel effet cette compréhension a-t-elle
sur la façon dont nous considérons notre
ministère ? Elle nous aide à en mesurer
toute l’importance. Avant la grande tribu-
lation, les humains ont encore le temps

12. a) Quand, pour la première fois, Jésus
sera-t-il Juge sur toutes les nations ? b) Quels
évènements Matthieu 24:30, 31 et Matthieu
25:31-33, 46 décrivent-ils ?
13. a) Quand Jésus déterminera-t-il qui est
une brebis et qui est une chèvre ? b) Quel effet
cette compréhension a-t-elle sur la façon dont
nous considérons notre ministère ?



de changer et de se mettre à marcher sur
la route resserrée « qui mène à la vie »
(Mat. 7:13, 14). Il est vrai qu’aujourd’hui,
certains se comportent soit en brebis, soit
en chèvres. Mais souvenons-nous que les
humains ne seront définitivement rangés
parmi les brebis ou les chèvres que du-
rant la grande tribulation. C’est pourquoi
nous avons de bonnes raisons de con-
tinuer à offrir au plus grand nombre de
personnes possible l’occasion d’écouter
et d’accepter le message du Royaume.

QUAND J
´

ESUS ARRIVE-T-IL OU VIENT-IL ?
14 Une analyse plus poussée de la pro-

phétie de Jésus révèle-t-elle que notre
compréhension de la chronologie d’au-
tres évènements marquants mérite d’être
rectifiée ? La prophétie elle-même fournit
la réponse. Voyons comment.

15 Dans la partie de sa prophétie consi-
gnée en Matthieu 24:29–25:46, Jésus se
concentre sur ce qui va se passer pen-
dant les derniers jours et la grande tribu-
lation à venir.

`
A huit reprises, il dit qu’il

« vient », ou arrive (5). En rapport avec la
grande tribulation, il déclare : « Elles ver-

14, 15. Cite quatre versets bibliques relatifs à
la venue de Jésus en qualité de Juge.

ront le Fils de l’homme venir sur les nua-
ges. » « Vous ne savez pas quel jour vo-
tre Seigneur vient. » « C’est à une heure
que vous ne pensez pas que le Fils de
l’homme vient. » Dans la parabole des
brebis et des chèvres, il annonce : « Le
Fils de l’homme arrivera dans sa gloire »
(Mat. 24:30, 42, 44 ; 25:31). Ces quatre
mentions se rapportent à sa venue future
en qualité de Juge. Où, dans sa prophétie,
trouve-t-on les quatre autres mentions ?

16 Au sujet de l’esclave fidèle et avisé,
Jésus dit : « Heureux cet esclave si son
maı̂tre, en arrivant [« venant »], le trouve
en train de faire ainsi ! » Dans la parabole
des vierges, il dit : « Tandis qu’elles s’en
allaient pour en acheter, l’époux est ar-
rivé [« vint »]. » Dans celle des talents, il
dit : « Longtemps après, le maı̂tre de ces
esclaves est venu. » Toujours dans cette
parabole, le maı̂tre dit : «

`
A mon arrivée

[« venant »] je recevais ce qui est à moi »
(Mat. 24:46 ; 25:10, 19, 27 ; Nouveau Testa-
ment interlinéaire grec/français, M. Carrez).
Quelle époque ces quatre mentions de la
venue de Jésus désignent-elles ?

16. Dans quels autres versets Jésus parle-t-il de
sa venue ?

Tant que la grande tribulation n’a pas commenc
´
e, les humains ont encore le temps de changer

(voir paragraphe 13).
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17 Autrefois, nous affirmions dans nos
publications que ces quatre dernières
mentions s’appliquaient à l’arrivée, ou
venue, de Jésus en 1918. Prenons la dé-
claration au sujet de « l’esclave fidèle
et avisé » (lire Matthieu 24:45-47). Nous
pensions que l’« arrivée » citée au ver-
set 46 avait un rapport avec l’époque de
la venue de Jésus pour inspecter la condi-
tion spirituelle des oints en 1918, et que
l’établissement de l’esclave sur tous les
biens du Maı̂tre avait eu lieu en 1919
(Mal. 3:1). Toutefois, une étude plus fine
révèle que notre compréhension de la
chronologie de certains aspects de la pro-
phétie de Jésus mérite d’être rectifiée.
Pourquoi ?

18 Dans les versets qui précèdent Mat-
thieu 24:46, les occurrences du verbe
« venir » concernent systématiquement
l’époque où Jésus vient pour prononcer
et exécuter un jugement durant la grande
tribulation (Mat. 24:30, 42, 44). De plus,
nous l’avons étudié au paragraphe 12,
l’arrivée de Jésus mentionnée en Mat-
thieu 25:31 concerne cette même épo-
que future de jugement. Il est donc lo-
gique de conclure que l’arrivée de Jésus
pour établir l’esclave fidèle sur tous ses
biens, mentionnée en Matthieu 24:46, 47,

17. Qu’affirmions-nous concernant l’arrivée
dont parle Matthieu 24:46 ?
18. Que permet de conclure au sujet de la ve-
nue de Jésus une analyse de l’ensemble de sa
prophétie ?

se rapporte aussi à sa venue future, du-
rant la grande tribulation(6). En effet, une
analyse de l’ensemble de la prophétie de
Jésus révèle clairement que les huit men-
tions de sa venue se rapportent à l’épo-
que de jugement qui aura lieu durant la
grande tribulation.

19 En résumé, qu’avons-nous appris ?
Au début de cet article, nous avons
posé trois questions relatives à la chro-
nologie. Puis nous avons rappelé que la
grande tribulation n’a pas commencé en
1914, mais qu’elle commencera quand
les Nations unies attaqueront Babylone
la Grande. Ensuite nous avons rappelé
pourquoi le jugement par Jésus des bre-
bis et des chèvres n’a pas commencé en
1914, mais aura lieu durant la grande tri-
bulation. Enfin, nous avons expliqué
pourquoi l’arrivée de Jésus pour établir
l’esclave fidèle sur tous ses biens n’a pas
eu lieu en 1919, mais se produira pen-
dant la grande tribulation. Ainsi, nos
trois questions relatives à la chronologie
ont toutes trait à une même période à ve-
nir : la grande tribulation. Quelles nou-
velles lumières ces rectifications jettent-
elles sur l’illustration de l’esclave fidèle ?
et sur d’autres paraboles, ou illustrations,
de Jésus qui se réalisent en ce temps de la
fin ? Les articles qui suivent répondent à
ces questions importantes.

19. Quelles rectifications venons-nous de pas-
ser en revue, et à quelles questions répondront
les articles qui suivent ?

NOTES :

(
`
A lire, comme des notes de bas de page,
avec les paragraphes correspondants.)

Paragraphe 4 : (1) Pour de plus amples
renseignements, voir les Tour de Garde du
15 f

´
evrier 1994, pages 8-21 et du 1er mai

1999, pages 8-20.

Paragraphe 8 : (2) Ces versets mention-
nent entre autres le rassemblement de
ceux qui ont

´
et

´
e choisis (Mat. 24:31).

Donc, apparemment, les oints encore sur

terre apr
`
es la phase initiale de la grande

tribulation seront
`
a un moment ou

`
a un au-

tre ressuscit
´
es au ciel avant que n’

´
eclate

la bataille d’Har-Magu
´
ed

ˆ
on. Ceci rectifie

ce qui a
´
et

´
e dit

`
a ce sujet dans « Ques-

tions des lecteurs » de La Tour de Garde
du 15 ao

ˆ
ut 1990, page 30.

Paragraphe 11 : (3) Voir La Tour de Garde

du 15 octobre 1995, pages 18-28.

Paragraphe 12 : (4) Voir le r
´
ecit parall

`
ele

de Luc 21:28.

Paragraphe 15 : (5) Les occurrences des
verbes « venir » et « arriver » traduisent des
formes du m

ˆ
eme verbe grec,

´
erkhoma

¨
ı.

Paragraphe 18 : (6) Comme signal
´
e, le

terme grec traduit par « en arrivant » en
Matthieu 24:46 est une forme du verbe
grec traduit par « venir » ou « vient » en
Matthieu 24:30, 42, 44.

8 LA TOUR DE GARDE



9

DANS un de ses exemples relatifs au Royaume, Jésus
parle d’un cultivateur qui sème de la belle semence
de blé et d’un ennemi qui sème de la mauvaise herbe
au milieu de cette belle semence. La mauvaise herbe
recouvre le blé, mais le cultivateur ordonne à ses es-
claves de « laisse[r] l’un et l’autre croı̂tre ensemble
jusqu’à la moisson ».

`
A l’époque de la moisson, la

mauvaise herbe est détruite et le blé ramassé. Jésus a
expliqué cet exemple lui-même (lire Matthieu 13:24-
30, 37-43). Que nous apprend cette parabole ? (voir le
tableau « Le blé et la mauvaise herbe »).

2 Les évènements qui ont lieu dans le champ du
cultivateur illustrent la façon et le moment où Jésus
rassemble d’entre les humains la totalité du « blé »,
c’est-à-dire les chrétiens oints qui dirigeront avec lui
son Royaume. Les semailles ont débuté à la Pente-
côte 33 de n. è. Le ramassage du blé sera fini quand les
oints encore sur terre à la fin de ce système de choses
seront définitivement scellés puis ressuscités au ciel
(Mat. 24:31 ; Rév. 7:1-4). Tout comme un poste d’obser-
vation sur une montagne offre une vue circulaire, cette
parabole offre une vue panoramique d’évènements se
déroulant sur quelque 2000 ans. Quels évènements
relatifs au Royaume discernons-nous depuis cet obser-
vatoire ? La parabole évoque des temps de semailles,
de croissance et de moisson. Dans cet article, nous
nous concentrerons sur le temps de la moisson (1).

SOUS LA PROTECTION VIGILANTE DE J
´

ESUS
3

`
A l’aube du IIe siècle de n. è., « la mauvaise

herbe est apparue » : de faux chrétiens sont devenus

1. a) Résume l’exemple du blé et de la mauvaise herbe.
b) Quelle explication Jésus en a-t-il donnée ?
2. a) Qu’illustre ce qui se passe dans le champ du cultiva-
teur ? b) Quelle partie de la parabole allons-nous étudier ?
3. a) Quelle situation s’est développée après le Ier siècle ?
b) Selon Matthieu 13:28, quelle question a été posée, et par
qui ? (voir aussi la note).

« VOYEZ,
JE SUIS AVEC VOUS
TOUS LES JOURS »

« Voyez, je suis avec
vous tous les jours
jusqu’à l’achèvement
du système de choses »
(MAT. 28:20).

TROUVE LES R
´

EPONSES
`

A CES QUESTIONS :

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi pouvons-nous conclure

que, depuis le Ier si
`
ecle, il y a

toujours eu des chr
´
etiens oints

sur terre ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quelle inspection J
´
esus a-t-il

entreprise en 1914 ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quels
´
ev

`
enements d

´
ecrits

dans l’exemple du bl
´
e et de la

mauvaise herbe sont encore
`
a

venir ?
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LE BL
´

E ET
LA MAUVAISE HERBE

33 DE N.
`

E.
D

´
EBUT DES

SEMAILLES

LE SEMEUR :
J

´
esus

SEMAILLES DE
LA BELLE SEMENCE :
onction de

l’esprit saint

LE CHAMP : le monde des humains

« Un homme [...]
a sem

´
e de la belle

semence dans son
champ » (Mat. 13:24).

L’ENNEMI :
le Diable

LES HOMMES DORMAIENT :
mort des ap

ˆ
otres

« Pendant que les hommes
dormaient, [l’]ennemi [...] a
sem

´
e de la mauvaise herbe

par-dessus » (Mat. 13:25).

LE BL
´

E :
les chr

´
etiens oints

LA MAUVAISE
HERBE :
les faux chr

´
etiens

« L’un et l’autre [croissent]
ensemble jusqu’

`
a la moisson »

(Mat. 13:30).

1914
D

´
EBUT DE LA MOISSON

LES ESCLAVES/LES

MOISSONNEURS :

les anges

Les chr
´
etiens comparables

`
a de

la mauvaise herbe sont s
´
epar

´
es

des « fils [oints] du Royaume ».

La mauvaise herbe est ramass
´
ee

et li
´
ee en bottes (Mat. 13:30)

(voir paragraphes 10, 11).

visibles dans le champ qu’est le monde
(Mat. 13:26). Au IVe siècle, les chrétiens
comparables à de la mauvaise herbe ont
largement dépassé en nombre les chré-
tiens oints. Souviens-toi que les escla-
ves(2) ont demandé au maı̂tre la per-
mission de déraciner la mauvaise herbe
(Mat. 13:28). Qu’a répondu le maı̂tre ?

4
`

A propos du blé et de la mauvaise
herbe, Jésus a dit : « Laissez l’un et l’au-
tre croı̂tre ensemble jusqu’à la moisson. »
Cet ordre révèle que, du Ier siècle à nos
jours, il y a toujours eu des chrétiens
oints, du blé, sur terre. Ce que Jésus a dé-
claré plus tard le confirme : « Je suis avec
vous tous les jours jusqu’à l’achèvement
du système de choses » (Mat. 28:20). Jé-
sus protègerait donc les chrétiens oints
tous les jours qui se succèderaient jus-
qu’au temps de la fin. Cependant, puis-

4. a) Que révèle la réponse du Maı̂tre, Jésus ?
b) Quand le blé est-il devenu visible ?

que le blé était recouvert par la mau-
vaise herbe, nous ne savons pas exacte-
ment qui a été ce blé durant cette longue
période. Toutefois, quelques décennies
avant l’époque de la moisson, le blé est
devenu plus visible. Comment ?

UN MESSAGER « FRAIE UN CHEMIN »
5 Les évènements qu’évoque l’exemple

du blé et de la mauvaise herbe avaient
été annoncés des siècles plus tôt dans
une prophétie que Jéhovah a inspirée
à Malaki (lire Malaki 3:1-4). Le « messa-
ger » qui devait « frayer un chemin » fut
Jean le baptiseur (Mat. 11:10, 11). Sa ve-
nue en 29 de n. è. annonçait une épo-
que de jugement pour la nation d’Israël.
Le second messager fut Jésus. Il a purifié
le temple de Jérusalem à deux reprises :
au début de son ministère puis vers la fin

5. Comment la prophétie de Malaki s’est-elle
accomplie au Ier siècle ?
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1919
RAMASSAGE DU BL

´
E DANS LE MAGASIN :

rassemblement des chr
´
etiens oints

dans la congr
´
egation r

´
etablie

É P O Q U E D E L A M O I S S O N

« Ramass[age du] bl
´
e dans [le] magasin »

(Mat. 13:30) (voir paragraphe 12).

HAR-MAGU
´

ED
ˆ

ON
`
A Har-Magu

´
ed

ˆ
on, la mauvaise herbe

est jet
´
ee au feu.

RESPLENDISSEMENT DES JUSTES

Peu avant Har-Magu
´
ed

ˆ
on,

le reste des oints fid
`
eles

est rassembl
´
e au ciel.

Les justes resplendissent dans le Royaume
(Mat. 13:43) (voir paragraphes 16, 17).

La mauvaise herbe est jet
´
ee dans le four de feu

(Mat. 13:42) (voir paragraphe 15).

(Mat. 21:12, 13 ; Jean 2:14-17). Son œu-
vre de purification a donc duré un certain
temps.

6 Et sur une grande échelle, comment
la prophétie de Malaki s’est-elle accom-
plie ? Au cours des décennies précédant
1914, Charles Russell et ses associés ont
effectué une œuvre semblable à celle de
Jean le baptiseur. Cette œuvre essentielle
consistait à rétablir les vérités bibliques.
Les

´
Etudiants de la Bible ont enseigné

le véritable sens du sacrifice rédempteur
du Christ, dévoilé le mensonge de l’en-
fer de feu et proclamé l’imminence de la
fin des temps des Gentils. Toutefois, de
nombreux groupes religieux se disaient
chrétiens. Une question capitale se po-
sait donc : Qui parmi ces groupes était

6. a) Comment, sur une grande échelle, la pro-
phétie de Malaki s’est-elle accomplie ? b) Du-
rant quelle période Jésus a-t-il inspecté le tem-
ple spirituel ? (voir aussi la note).

le blé ? Pour le déterminer, en 1914 Jésus
a commencé à inspecter le temple spi-
rituel. Cette inspection et cette œuvre
de purification ont donc duré un certain
temps : de 1914 jusqu’aux premiers mois
de 1919 (3).

LES ANN
´

EES D’INSPECTION

ET DE PURIFICATION
7 Qu’a découvert Jésus au début de

son inspection ? Un petit groupe d’
´
Etu-

diants de la Bible zélés qui, depuis plus
de 30 ans, consacraient leurs forces et
leur fortune à une campagne de prédica-
tion énergique (4). Constatant que ces ti-
ges de blé, relativement peu nombreuses
mais robustes, n’avaient pas été étouffées
par la mauvaise herbe semée par Satan,
Jésus et les anges ont dû éprouver une
grande joie. Toutefois, « les fils de Lévi »,

7. Qu’a découvert Jésus lorsque, en 1914, il a
débuté son inspection ?
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les oints, devaient être « purifi[és] » (Mal.
3:2, 3 ; 1 Pierre 4:17). Pourquoi ?

8 Fin 1914, certains
´
Etudiants de la

Bible étaient découragés parce qu’ils
n’étaient pas allés au ciel. En 1915 et
1916, de l’opposition venant de l’exté-
rieur de l’organisation a ralenti la prédi-
cation. Pire, après la mort de frère
Russell en octobre 1916, de l’opposi-
tion a surgi de l’intérieur même de l’or-
ganisation. Quatre des sept administra-
teurs de la Watch Tower Bible and Tract
Society se sont opposés à la nomina-
tion de frère Rutherford comme prési-
dent. Ils ont essayé de diviser les frè-
res. Mais en août 1917, ils ont quitté le
Béthel, ce qui s’est avéré une réelle pu-
rification ! De plus, parmi les

´
Etudiants

de la Bible, certains ont cédé à la crainte
de l’homme. Toutefois, la plupart ont été
réceptifs à l’action purificatrice de Jésus
et ont opéré les changements nécessai-
res. C’est pourquoi Jésus a jugé que le
vrai blé chrétien, c’était eux, et il a re-
jeté tous les faux chrétiens, notamment
ceux qui se trouvaient dans les

´
Eglises

de la chrétienté (Mal. 3:5 ; 2 Tim. 2:19).
Que s’est-il passé ensuite ? Revenons à
notre parabole.

QUE SE PASSE-T-IL

APR
`

ES LE D
´

EBUT DE LA MOISSON ?
9 « La moisson, c’est l’achèvement

d’un système de choses », a dit Jésus
(Mat. 13:39). Cette moisson a commencé
en 1914. Jésus a prédit qu’elle se décom-
poserait en cinq phases. Examinons-les.

10 Premièrement, le ramassage de la
mauvaise herbe. Jésus déclare : «

`
A l’épo-

que de la moisson je dirai aux moisson-
neurs : Ramassez d’abord la mauvaise
herbe et liez-la en bottes. » Après 1914,
les anges ont commencé à « ramasser »

8. Que s’est-il passé après 1914 ?
9, 10. a) Qu’allons-nous examiner à présent
concernant la moisson ? b) Par quoi la moisson
a-t-elle commencé ?

les chrétiens comparables à de la mau-
vaise herbe en les séparant des « fils
[oints] du royaume » (Mat. 13:30, 38, 41).

11 Le ramassage progressant, la diffé-
rence entre les deux groupes est deve-
nue de plus en plus nette (Rév. 18:1, 4).
En 1919, il est apparu clairement que Ba-
bylone la Grande était tombée. Qu’est-
ce qui, en particulier, distinguait les vrais
chrétiens des faux ? La prédication. Les
frères à la tête des

´
Etudiants de la Bible

se sont mis à souligner que chacun doit
participer à la prédication du Royaume.
Par exemple, la brochure

`
A qui l’œuvre est

confiée (angl.), parue en 1919, exhortait
tous les chrétiens oints à prêcher de mai-
son en maison. Elle déclarait : « L’œuvre
paraı̂t immense, mais c’est celle du Sei-
gneur et nous l’accomplirons grâce à sa
puissance. Vous avez l’honneur d’y parti-
ciper. » Comment les

´
Etudiants de la Bi-

ble ont-ils réagi ? D’après une Tour de
Garde de 1922, à partir de ce moment ils
ont intensifié leur activité de prédication.
La prédication de maison en maison est
vite devenue une caractéristique de ces
chrétiens fidèles, et elle l’est restée jus-
qu’à ce jour.

12 Deuxièmement, le ramassage du
blé. Jésus ordonne à ses anges : « Met-
tez-vous à ramasser le blé dans mon ma-
gasin » (Mat. 13:30). Depuis 1919, les
chrétiens oints sont rassemblés dans la
congrégation chrétienne rétablie. Pour
ceux qui seront encore sur terre à la fin
du système de choses, le ramassage final
aura lieu quand ils recevront leur récom-
pense céleste (Dan. 7:18, 22, 27).

13 Troisièmement, des pleurs et des
grincements de dents. Une fois la mau-

11. Qu’est-ce qui, jusqu’à ce jour, distingue les
vrais chrétiens des faux ?
12. Depuis quand le blé est-il ramassé ?
13. Comment le comportement actuel de la
prostituée, Babylone la Grande, et en particu-
lier de la chrétienté, est-il décrit en Révélation
18:7 ?
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vaise herbe liée en bottes par les an-
ges, que se passe-t-il ? Parlant de la réac-
tion de la mauvaise herbe, Jésus dé-
clare : « C’est là que seront leurs pleurs et
leurs grincements de dents » (Mat.
13:42). Cette phase a-t-elle lieu actuelle-
ment ? Non. Aujourd’hui, la chrétienté,
un élément de la prostituée, dit tou-
jours : « Je suis assise en reine, et je
ne suis pas veuve, et je ne verrai ja-
mais le deuil » (Rév. 18:7). En effet, la
chrétienté se sent investie d’une grande
autorité et se permet même de s’asseoir
« en reine » au-dessus des dirigeants po-
litiques. Actuellement, la mauvaise herbe
ne pleure pas, elle fanfaronne. Mais plus
pour longtemps.

14 Pendant la grande tribulation, après
la destruction de toutes les fausses re-
ligions organisées, leurs anciens adeptes
courront à la recherche d’une cachette,
mais n’en trouveront pas (Luc 23:30 ;
Rév. 6:15-17). Comprenant alors qu’ils
n’échapperont pas à la destruction, ils
pleureront de désespoir et, de rage, grin-
ceront des dents. Comme Jésus le pré-
cise dans sa prophétie sur la grande tri-

14. a) Quand et pourquoi les faux chrétiens
grinceront-ils des dents ? b) Comment notre
compréhension affinée de Matthieu 13:42 s’ac-
corde-t-elle avec la pensée de Psaume 112:10 ?
(voir note).

bulation, durant cette période sombre, ils
« se frapperont la poitrine en se lamen-
tant (5) » (Mat. 24:30 ; Rév. 1:7).

15 Quatrièmement, l’envoi au four.
Quel sort attend les bottes de mauvaise
herbe ? Les anges « les jetteront dans le
four de feu » (Mat. 13:42). Cette expres-
sion désigne une destruction complète.
Par conséquent, ces anciens adeptes des
fausses religions seront détruits durant
la partie finale de la grande tribulation,
Har-Maguédôn (Mal. 4:1).

16 Cinquièmement, le resplendisse-
ment des justes. La prophétie de Jé-
sus se termine ainsi : « En ce temps-là,
les justes resplendiront comme le so-
leil dans le royaume de leur Père » (Mat.
13:43). Quand et où cette phase inter-
vient-elle ? Elle reste à venir. Cet évène-
ment n’est pas en train de se produire. Il
aura lieu plus tard et dans les cieux, pas
sur terre (6). Cette conclusion s’appuie sur
deux indices.

17 Le premier est la réponse à la ques-
tion quand ?. Jésus a dit : « En ce temps-
là, les justes resplendiront. » L’expres-
sion « en ce temps-là » désigne de toute

15. Quel sort attend la mauvaise herbe, et
quand cette phase aura-t-elle lieu ?
16, 17. a) Quelle est la dernière phase de
l’exemple de Jésus ? b) Pourquoi concluons-
nous qu’elle reste à venir ?

L’amiti
´
e entre la chr

´
etient

´
e

et les dirigeants politiques
sera bient

ˆ
ot rompue

(voir paragraphe 13).
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évidence la phase que Jésus vient de
mentionner (l’envoi de la mauvaise herbe
au four) et qui a lieu durant la dernière
partie de la grande tribulation. Ainsi,
le resplendissement des oints doit égale-
ment se produire à cette époque future.
Le deuxième indice est la réponse à la
question où ?. Jésus a dit que les jus-
tes « resplendiront [...] dans le royaume ».
Qu’est-ce que cela veut dire ? Que
tous les oints fidèles qui seront encore
sur terre après la première phase de la
grande tribulation auront déjà été défi-
nitivement scellés. Ensuite, comme l’in-
dique la prophétie de Jésus sur la
grande tribulation, ils seront rassemblés
au ciel (Mat. 24:31). Une fois au ciel, ils
resplendiront « dans le royaume de leur
Père » et, peu après la bataille d’Har-
Maguédôn, ils participeront, en qualité
d’heureuse épouse de Jésus, au « mariage
de l’Agneau » (Rév. 19:6-9).

L’INT
´

ER
ˆ

ET D’Y VOIR AUSSI CLAIR
18 Quels bienfaits retirons-nous indivi-

18, 19. Individuellement, quels bienfaits reti-
rons-nous d’une compréhension affinée de la
parabole du blé et de la mauvaise herbe ?

duellement de la vue panoramique que
nous offre cette parabole ? Au moins
trois. Premièrement, notre compréhen-
sion est affinée. Cette parabole révèle une
raison importante pour laquelle Jéhovah
permet la méchanceté. Il « a supporté [...]
des vases de colère » pour préparer des
« vases de miséricorde », le blé (7) (Rom.
9:22-24). Deuxièmement, nous sommes
rassurés quant à l’avenir. Plus la fin ap-
proche, plus nos ennemis nous combat-
tront, « mais ils ne l’emporteront pas »
(lire Jérémie 1:19). Tout comme Jéhovah
a protégé le blé à travers les époques, il
sera avec nous, par l’intermédiaire de Jé-
sus et des anges, durant « tous les jours »
à venir (Mat. 28:20).

19 Troisièmement, la parabole nous
permet d’identifier le blé. C’est extrême-
ment important. Pourquoi ? Parce qu’il
est indispensable de savoir qui sont les
chrétiens comparables à du blé pour ré-
pondre à la question posée par Jésus
dans sa vaste prophétie sur les derniers
jours : « Quel est donc l’esclave fidèle
et avisé ? » (Mat. 24:45). Les deux arti-
cles qui suivent y apportent une réponse
satisfaisante.

NOTES :

(
`
A lire, comme des notes de bas de page,
avec les paragraphes correspondants.)

Paragraphe 2 : (1) Pour te remettre en m
´
e-

moire la signification des autres parties
de la parabole, nous t’encourageons

`
a lire

l’article « Les justes resplendiront comme
le soleil », dans La Tour de Garde du
15 mars 2010.

Paragraphe 3 : (2)
´
Etant donn

´
e que les

ap
ˆ
otres de J

´
esus

´
etaient morts et que les

oints encore sur terre sont repr
´
esent

´
es,

non par des esclaves, mais par du bl
´
e,

ces esclaves repr
´
esentent bien les anges.

Plus tard dans la parabole, ceux qui ra-
massent la mauvaise herbe sont identi-
fi

´
es

`
a des anges (Mat. 13:39).

Paragraphe 6 : (3) Ceci rectifie notre com-
pr

´
ehension. Autrefois, nous pensions que

l’inspection de J
´
esus avait eu lieu en

1918.

Paragraphe 7 : (4) De 1910
`
a 1914, les´

Etudiants de la Bible ont diffus
´
e pr

`
es de

4 millions de livres et plus de 200 millions
de tracts et de brochures.

Paragraphe 14 : (5) Ceci rectifie notre
compr

´
ehension de Matthieu 13:42. Jus-

qu’ici, nos publications affirmaient que les
faux chr

´
etiens pleuraient et grinçaient des

dents depuis des d
´
ecennies, d

´
epit

´
es que

« les fils du royaume » les aient publique-
ment identifi

´
es aux « fils du m

´
echant »

(Mat. 13:38). Toutefois, la notion de grin-
cement de dents est li

´
ee

`
a la destruction

(Ps. 112:10).

Paragraphe 16 : (6) Daniel 12:3 d
´
eclare

que « les perspicaces [les chr
´
etiens oints]

brilleront comme l’
´
eclat de l’

´
etendue ».

Tant qu’ils sont sur terre, ils le font en
participant

`
a l’œuvre de pr

´
edication. Ce-

pendant, Matthieu 13:43 annonce l’
´
epo-

que o
`
u ils resplendiront dans le Royaume

c
´
eleste. Autrefois, nous pensions que ces

deux versets parlaient de la m
ˆ
eme acti-

vit
´
e : la pr

´
edication.

Paragraphe 18 : (7) Voir le livre Appro-
chez-vous de J

´
ehovah, pages 288-289.



REPR
´
ESENTE-TOI la scène (lire Matthieu 14:14-21).

Nous sommes en 32 de n. è., peu avant la Pâ-
que, dans un endroit désert près de Bethsaı̈da, un
village sur la rive nord de la mer de Galilée. Jésus
et ses disciples sont réunis avec une foule d’environ
5000 hommes, sans compter les femmes et les petits
enfants.

2 Regardant la foule, Jésus est pris de pitié. Alors, il
guérit les malades et enseigne beaucoup de choses
sur le Royaume de Dieu. Puis, comme le jour baisse,
les disciples pressent Jésus de laisser partir la foule
pour qu’elle aille s’acheter à manger dans les villages
alentour. Mais Jésus leur dit : « Donnez-leur vous-
mêmes à manger. » Sa réponse doit les étonner parce
que les provisions dont ils disposent sont plutôt mai-
gres : cinq pains et deux petits poissons.

3 Poussé par la compassion, Jésus accomplit alors
un miracle, le seul que rapportent les quatre

´
Evangi-

les (Marc 6:35-44 ; Luc 9:10-17 ; Jean 6:1-13). Il de-
mande à ses disciples de dire à la foule de s’étendre
sur l’herbe par groupes de 50 ou de 100. Il dit ensuite
une bénédiction, rompt le pain et partage les pois-
sons. Puis, au lieu de distribuer directement les ali-
ments, il les donne « aux disciples, et les disciples
aux foules ». Grâce à un miracle, il y a plus de nourri-
ture qu’il n’en faut pour tout le monde ! En l’occur-
rence, qu’a fait Jésus ? Il a nourri des milliers de per-
sonnes par l’intermédiaire d’une poignée d’hommes,
ses disciples (1).

4 Jésus était encore plus soucieux de fournir à ses
disciples une nourriture spirituelle. Il savait qu’ab-
sorber la nourriture spirituelle, les vérités conte-
nues dans la Parole de Dieu, mène à la vie éternelle

1-3. Raconte comment, près de Bethsaı̈da, Jésus a nourri une
foule nombreuse (voir illustration du titre).
4. a) Quelle sorte de nourriture Jésus était-il particulière-
ment soucieux de fournir à ses disciples, et pourquoi ? b) De
quoi parlerons-nous dans cette étude et dans celle qui suit ?

UNE POIGN
´
EE D’HOMMES

POUR NOURRIR
BEAUCOUP DE MONDE

« Après avoir rompu
les pains, [Jésus] les
distribua aux disciples,
et les disciples aux
foules » (MAT. 14:19).

QUE R
´

EPONDRAIS-TU ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Selon quel mod
`
ele J

´
esus a-t-il

nourri les foules ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quelle fonction J
´
esus avait-il

confi
´
ee aux ap

ˆ
otres et aux

anciens de J
´
erusalem ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quand le moment est-il venu

pour Christ d’
´
etablir un canal

afin de distribuer la nourriture

spirituelle ?

15
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(Jean 6:26, 27 ; 17:3). Poussé par cette
compassion qui l’a amené à donner du
pain et du poisson aux foules, Jésus a
passé de nombreuses heures à enseigner
personnellement ses disciples (Marc
6:34). Il savait toutefois qu’il ne reste-
rait pas longtemps sur terre : il devait re-
tourner au ciel (Mat. 16:21 ; Jean 14:12).
Comment, depuis le ciel, continuerait-
il à bien nourrir spirituellement ses dis-
ciples ? Il suivrait le même modèle : il
nourrirait un grand nombre d’humains
par une poignée d’entre eux. Qui serait
cette poignée d’humains ? Voyons com-
ment, après son départ, Jésus s’est servi
de quelques hommes pour nourrir ses
nombreux disciples oints du Ier siècle.
Puis, dans l’article qui suit, nous répon-
drons à cette question de la plus haute
importance pour chacun de nous : Com-
ment identifier la poignée d’hommes
par laquelle Christ nous nourrit aujour-
d’hui ?

J
´

ESUS CHOISIT LA POIGN
´

EE D’HOMMES
5 Un chef de famille responsable

prend des dispositions afin de mettre
les siens à l’abri du besoin au cas où
il mourrait. Pareillement, Jésus, qui de-
viendrait Chef de la congrégation chré-
tienne, a pris des dispositions pour que
ses disciples aient un soutien spirituel
après sa mort (

´
Eph. 1:22). Par exem-

ple, environ deux ans avant de mourir,
il a pris une décision lourde de consé-
quences. Il a choisi les premiers mem-
bres du petit groupe d’hommes par le-
quel il nourrirait plus tard ses nombreux
disciples. Voyons ce qu’il a fait.

6 Après avoir prié toute une nuit, Jésus
a réuni ses disciples et a choisi 12 apô-
tres parmi eux (Luc 6:12-16). Les deux
années qui ont suivi, il a été très pro-

5, 6. a) Quelle décision importante Jésus a-t-il
prise pour que ses disciples soient bien « nour-
ris » après sa mort ? b) Comment Jésus a-t-il
préparé ses apôtres à tenir un rôle-clé après sa
mort ?

che des 12. Il les a enseignés tant en
parole que par l’exemple. Il savait qu’ils
avaient beaucoup à apprendre ; en fait,
ils étaient toujours appelés « disciples »
(Mat. 11:1 ; 20:17). Il a donné à chacun de
précieux conseils ainsi qu’une formation
poussée dans le ministère (Mat. 10:1-42 ;
20:20-23 ; Luc 8:1 ; 9:52-55). De toute
évidence, il les préparait à tenir un rôle-
clé après sa mort et son ascension.

7 Quel rôle tiendraient les apôtres ?`
A l’approche de la Pentecôte 33, il était
clair qu’ils rempliraient une « fonc-
tion de surveillance » (Actes 1:20). Mais
quelle serait leur principale préoccupa-
tion ? Une conversation entre Jésus res-
suscité et Pierre le révèle (lire Jean 21:1,
2, 15-17). Devant d’autres apôtres, Jésus
a dit à Pierre : « Fais paı̂tre mes petites
brebis. » Il montrait par là que ses apô-
tres feraient partie du petit groupe par
lequel il distribuerait la nourriture spiri-
tuelle à beaucoup de monde. Ces paro-
les ne sont-elles pas touchantes ? Elles
traduisent bien ce qu’il ressent pour ses
« petites brebis (2) ».

L’ALIMENTATION DU GRAND NOMBRE
`

A PARTIR DE LA PENTEC
ˆ

OTE
8

`
A partir de la Pentecôte 33, Christ

ressuscité a nourri l’ensemble des dis-
ciples oints par le canal, ou l’intermé-
diaire, de ses apôtres (lire Actes 2:41,
42). Les Juifs et les prosélytes devenus
ce jour-là chrétiens oints de l’esprit ont
clairement identifié ce canal. Spontané-
ment, « ils [ont été] assidus à l’ensei-
gnement des apôtres ». D’après un spé-
cialiste, le verbe grec traduit par « être
assidu à » peut signifier « rester fidèle-
ment attaché à quelqu’un ou [...] s’appli-
quer exclusivement à quelque chose, [...]
s’y consacrer inlassablement ». Les nou-

7. Comment Jésus a-t-il révélé ce que serait la
principale préoccupation des apôtres ?
8. Comment les convertis de la Pentecôte 33
ont-ils montré qu’ils avaient clairement identi-
fié le canal qu’utilisait Christ ?
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veaux croyants étaient affamés de nourri-
ture spirituelle et savaient exactement où
la trouver. Avec une fidélité indéfectible,
ils cherchaient auprès des apôtres à obte-
nir des explications sur les paroles et les
actions de Jésus, et une compréhension
affinée des passages bibliques le concer-
nant(3) (Actes 2:22-36).

9 Les apôtres n’ont jamais oublié que
leur principale responsabilité était de
nourrir les brebis de Jésus. Note par
exemple la manière dont ils ont traité
une question sensible qui risquait de
créer des divisions dans la jeune con-
grégation. Il se trouve que c’était une
affaire de nourriture, mais de nourri-
ture matérielle. Contrairement aux veu-
ves parlant hébreu, les veuves parlant
grec étaient négligées dans la distribu-
tion quotidienne de nourriture. Com-
ment les apôtres ont-ils réglé cette affaire
délicate ? « Les douze » ont confié la dis-
tribution de la nourriture, « tâche néces-
saire », à sept frères capables. Les apô-
tres, dont la plupart avaient sûrement
participé à la distribution des aliments
aux foules miraculeusement nourries
par Jésus, comprenaient qu’ils devaient,

9. Qu’est-ce qui montre que la principale pré-
occupation des apôtres était de nourrir les bre-
bis de Jésus ?

pour leur part, se concentrer sur l’ali-
mentation spirituelle. Ils sont donc restés
assidus au « ministère de la parole » (Ac-
tes 6:1-6).

10 En 49, le groupe des apôtres encore
en vie s’était renforcé de quelques autres
anciens expérimentés (lire Actes 15:1, 2).
« Les apôtres et les anciens à Jérusalem »
constituaient un collège central. En qua-
lité de Chef de la congrégation, Christ
s’est servi de cette poignée d’hommes
capables pour régler des questions doc-
trinales ainsi que superviser et diriger
la prédication et l’enseignement de la
bonne nouvelle du Royaume (Actes 15:6-
29 ; 21:17-19 ; Col. 1:18).

11 Jéhovah bénissait-il les dispositions
par lesquelles son Fils nourrissait les
congrégations du Ier siècle ? Sans l’om-
bre d’un doute ! Comment le savons-
nous ? Le livre des Actes rapporte : « Or,
comme ils [l’apôtre Paul et ses compa-
gnons de voyage] passaient par les villes,

10. Quelle fonction Christ avait-il confiée aux
apôtres et aux anciens de Jérusalem ?
11, 12. a) Qu’est-ce qui prouve que Jéhovah
bénissait le moyen par lequel son Fils nourris-
sait les congrégations du Ier siècle ? b) Grâce à
quoi le canal utilisé par Jésus pour distribuer la
nourriture spirituelle était-il clairement identi-
fiable ?

Des milliers ont
´
et

´
e nourris

par l’interm
´
ediaire d’une poign

´
ee d’hommes

(voir paragraphe 4).
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ils remettaient à ceux qui se trouvaient
là, pour qu’ils les observent, les décrets
qu’avaient arrêtés les apôtres et les an-
ciens qui étaient à Jérusalem. Vraiment
donc, les congrégations continuaient à
s’affermir dans la foi et à croı̂tre en nom-
bre de jour en jour » (Actes 16:4, 5).
Note que ces congrégations prospé-
raient parce qu’elles coopéraient fidèle-
ment avec le collège central de Jérusa-
lem. N’est-ce pas la preuve que Jéhovah
bénissait les dispositions par lesquel-
les son Fils nourrissait les congréga-
tions ? Car, ne l’oublions pas, la prospé-
rité spirituelle n’est possible que grâce à
la bénédiction de Jéhovah (Prov. 10:22 ;
1 Cor. 3:6, 7).

12 Jusqu’ici, nous avons vu que Jésus
suivait ce modèle : il nourrissait ses
nombreux disciples par l’intermédiaire
d’une poignée d’hommes. Le canal dont
il se servait était clairement identifiable.
En effet, les apôtres, premiers membres
du collège central, donnaient des preu-
ves visibles qu’ils étaient soutenus de-
puis les cieux. « Par les mains des apô-
tres beaucoup de signes et de présages
continuaient à se faire parmi le peuple »,
déclare Actes 5:12 (4). Par conséquent,
ceux qui devenaient chrétiens n’avaient
aucune raison de se demander : « De qui
au juste Jésus se sert-il pour nourrir ses
brebis ? »

`
A la fin du Ier siècle, toutefois,

la situation a changé.
LA MAUVAISE HERBE FOISONNE,

LES TIGES DE BL
´

E SONT RARES
13 Jésus avait prédit que la congréga-

tion chrétienne serait attaquée. Sou-
viens-toi : dans sa parabole prophéti-
que du blé et de la mauvaise herbe, il
a prévenu que, sur le blé nouvellement
semé (les chrétiens oints), serait semée
de la mauvaise herbe (les faux chrétiens).

13, 14. a) Quelle attaque Jésus avait-il prédite,
et quand ses paroles ont-elles commencé à se
réaliser ? b) Quelles seraient les deux origines
de cette attaque ? (voir note).

Le maı̂tre laisserait croı̂tre les deux ty-
pes de plantes côte à côte. Il n’intervien-
drait pas avant la moisson, qui aurait lieu
à « l’achèvement d’un système de cho-
ses » (Mat. 13:24-30, 36-43). Cette pro-
phétie n’a pas tardé à se réaliser(5).

14 Au Ier siècle, l’apostasie a fait quel-
ques percées. Mais les fidèles apôtres lui
ont « fait obstacle » ; ils réprimaient l’in-
fluence corruptrice des faux enseigne-
ments (2 Thess. 2:3, 6, 7). Cependant,
après la mort du dernier apôtre, l’aposta-
sie a pris racine et s’est répandue. Du-
rant cette période de croissance, longue
de plusieurs siècles, la mauvaise herbe
s’est multipliée alors que les tiges de blé
étaient rares. Il n’y avait pas de canal
établi, organisé pour dispenser la nour-
riture spirituelle. Cette situation finirait
par changer. Mais quand ?

QUI DISTRIBUERAIT LA NOURRITURE

PENDANT LA MOISSON ?
15 Tandis que la période de croissance

touchait à sa fin, un vif intérêt pour la vé-
rité biblique s’est manifesté. Rappelle-toi
que, dans les années 1870, une poignée
de personnes sincères cherchant la vé-
rité se sont associées. Elles ont formé des
classes bibliques sans aucun lien avec la
mauvaise herbe, les faux chrétiens des´
Eglises et des sectes de la chrétienté.
Humbles et sans a priori, ces

´
Etudiants

de la Bible, selon le nom qu’ils se don-
naient, priaient et creusaient les

´
Ecritu-

res (Mat. 11:25).
16 Leur étude assidue des

´
Ecritures a

été très fructueuse. Ces hommes et ces
femmes fidèles ont dévoilé les dogmes
erronés et répandu les vérités bibliques,
notamment en produisant des publica-
tions et en les diffusant très largement.
Leur œuvre a gagné le cœur et l’esprit de
beaucoup d’humains affamés de vérité.

15, 16.
`

A quels résultats l’étude assidue des´
Etudiants de la Bible a-t-elle abouti, et quelle
question se pose ?
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Une question captivante se pose donc :
En ces années précédant 1914, les

´
Etu-

diants de la Bible constituaient-ils le ca-
nal par lequel Jésus nourrirait ses bre-
bis ? Non. La période de croissance était
toujours en cours. Le canal par lequel
viendrait la nourriture spirituelle prenait
forme. L’heure de séparer la mauvaise
herbe du blé n’avait pas encore sonné.

17 Comme nous l’avons appris dans
l’article précédent, la moisson a débuté
en 1914. Cette année a été le point de
départ de plusieurs évènements majeurs.
Jésus est devenu Roi et les derniers jours
ont commencé (Rév. 11:15). De 1914
aux premiers mois de 1919, Jésus a ac-
compagné son Père au temple spirituel
pour procéder à l’inspection et à l’œuvre
de purification qui s’imposaient (6) (Mal.
3:1-4).

`
A partir de 1919, le temps était

venu de ramasser le blé.
´
Etait-ce enfin le

moment d’établir un intermédiaire pour
distribuer la nourriture spirituelle ? Par-
faitement !

18 Dans sa prophétie sur le temps de
la fin, Jésus a prédit qu’il désignerait un
canal pour fournir la « nourriture [spiri-

17. De quels évènements importants 1914 a-
t-elle été le point de départ ?
18. Qu’est-ce que Jésus avait promis de dé-
signer, et quelle question cruciale se posait à
l’aube des derniers jours ?

tuelle] en temps voulu » (Mat. 24:45-47).
Quel serait ce canal ? Conformément au
modèle qu’il avait institué au Ier siècle,
Jésus nourrirait beaucoup de monde par
l’intermédiaire d’une poignée d’hom-
mes. Mais, à l’aube des derniers jours,
une question cruciale se posait : Qui
serait cette poignée d’hommes ? Cette
question ainsi que d’autres relatives à la
prophétie de Jésus sont examinées dans
l’article qui suit.

NOTES :

(
`
A lire, comme des notes de bas de page,
avec les paragraphes correspondants.)

Paragraphe 3 : (1) En une autre occa-
sion, J

´
esus a nourri miraculeusement

4000 hommes, plus les femmes et les en-
fants. De nouveau, il a distribu

´
e la nour-

riture « aux disciples, et les disciples aux
foules » (Mat. 15:32-38).

Paragraphe 7 : (2) Du vivant de Pierre, tou-
tes les « petites brebis »

`
a nourrir avaient

l’esp
´
erance c

´
eleste.

Paragraphe 8 : (3) Le fait que les nou-
veaux croyants «

´
etaient assidus

`
a l’ensei-

gnement des ap
ˆ
otres » sugg

`
ere que les

ap
ˆ
otres enseignaient d’une mani

`
ere r

´
e-

guli
`
ere. Certains de leurs enseignements

ont
´
et

´
e conserv

´
es dans des livres inspi-

r
´
es qui font aujourd’hui partie des

´
Ecritu-

res grecques chr
´
etiennes.

Paragraphe 12 : (4) Bien que d’autres que
les ap

ˆ
otres aient reçu des dons miracu-

leux de l’esprit, il semble que, dans la ma-
jorit

´
e des cas, ces dons aient

´
et

´
e transmis

directement par les ap
ˆ
otres ou en leur pr

´
e-

sence (Actes 8:14-18 ; 10:44, 45).

Paragraphe 13 : (5) En Actes 20:29, 30,
l’ap

ˆ
otre Paul indique que l’attaque contre

la congr
´
egation aurait deux origines. Pre-

mi
`
erement, de faux chr

´
etiens (« la mau-

vaise herbe ») « entrer[aient] chez » les
vrais chr

´
etiens. Deuxi

`
emement, « du mi-

lieu m
ˆ
eme » des vrais chr

´
etiens, certains

deviendraient apostats, disant des « cho-
ses perverses ».

Paragraphe 17 : (6) Voir, dans la pr
´
esente

´
edition, l’article « Voyez, je suis avec vous
tous les jours », page 11, paragraphe 6.

Au Ier si
`
ecle, ceux dont J

´
esus se servait pour nourrir

la congr
´
egation

´
etaient clairement identifiables

(voir paragraphe 12).



« FR
`
ERES, je ne compte plus les fois où vous m’avez

mis entre les mains des articles contenant exacte-
ment ce dont j’avais besoin quand j’en avais le plus
besoin. »Voilà comment une sœur a écrit sa gratitude
aux frères qui œuvrent à notre siège mondial. Te re-
connais-tu en elle ? C’est le cas de beaucoup d’entre
nous. Faut-il s’en étonner ? Pas vraiment.

2 La nourriture spirituelle que nous recevons à
point nommé prouve que Jésus, le Chef de la con-
grégation, tient sa promesse de nous nourrir. Par
l’intermédiaire de qui le fait-il ? Lorsqu’il a donné
le signe de sa présence, il a dit qu’il se servirait
de « l’esclave fidèle et avisé » pour dispenser à
ses domestiques (1) la « nourriture en temps voulu »
(lire Matthieu 24:45-47). Cet esclave fidèle est le ca-
nal par lequel Jésus nourrit ses véritables disciples
en ce temps de la fin. Il nous faut impérativement
l’identifier. En effet, notre santé spirituelle et nos re-
lations avec Dieu dépendent de ce canal (Mat. 4:4 ;
Jean 17:3).

3 Alors comment comprendre l’exemple de l’es-
clave fidèle ? Jusqu’ici, voici ce qu’expliquaient nos
publications :

`
A la Pentecôte 33 de n. è., Jésus a éta-

bli l’esclave fidèle sur ses domestiques. Cet esclave
représente tous les chrétiens oints sur terre, pris col-
lectivement à une époque donnée depuis la Pente-
côte 33. Les domestiques représentent les mêmes
chrétiens oints pris individuellement. En 1919, Jésus
a établi l’esclave fidèle « sur tous ses biens », c’est-à-
dire l’ensemble des intérêts terrestres du Royaume.
Toutefois, une étude approfondie, accompagnée de
méditation et de prières, révèle que notre compré-

1, 2. Par quel canal Jésus nous nourrit-il aujourd’hui, et
pourquoi nous faut-il impérativement l’identifier ?
3. Concernant l’exemple de l’esclave fidèle, que disaient jus-
qu’ici nos publications ?

«QUEL EST DONC
L’ESCLAVE FID

`
ELE

ET AVIS
´
E ? »

« Quel est donc l’esclave
fidèle et avisé que son
maı̂tre a établi sur
ses domestiques ? »
(MAT. 24:45).

PEUX-TU TROUVER

LES R
´

EPONSES ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Qui est l’esclave fid
`
ele et avis

´
e ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Qui sont les domestiques, et

quand J
´
esus a-t-il

´
etabli sur eux

l’esclave fid
`
ele ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quand Christ
´
etablira-t-il l’es-

clave fid
`
ele sur tous ses biens,

et qu’engloberont ces biens ?

20 LA TOUR DE GARDE
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hension des paroles de Jésus sur l’es-
clave fidèle et avisé mérite d’être af-
finée (Prov. 4:18). Examinons cet exem-
ple et voyons en quoi il nous concerne,
que nous ayons l’espérance céleste ou
terrestre.

QUAND L’EXEMPLE SE R
´

EALISE-T-IL ?
4 Le contexte de la prophétie relative

à l’esclave fidèle et avisé montre que
sa réalisation n’a pas débuté à la Pen-
tecôte 33, mais en ce temps de la fin.
Voyons comment les

´
Ecritures nous amè-

nent à cette conclusion.
5 Cet exemple fait partie de la pro-

phétie de Jésus concernant « le signe
de [sa] présence et de l’achèvement du
système de choses » (Mat. 24:3). La pre-
mière portion de la prophétie, consignée
en Matthieu 24:4-22, a deux accomplisse-
ments : le premier, de 33 à 70 de n. è. ;
le deuxième, en beaucoup plus grand,
de nos jours. Faut-il comprendre que les
paroles de Jésus concernant l’esclave fi-
dèle auraient également deux accomplis-
sements ? Non.

6
`

A partir de Matthieu 24:29, Jésus se
concentre sur des évènements qui se
produiraient de nos jours (lire Matthieu
24:30, 42, 44). Au sujet de ce qui se pas-
sera à la grande tribulation, il dit que les
gens « verr[aient] le Fils de l’homme ve-
nir sur les nuages du ciel ». Puis, incitant
à la vigilance ceux qui vivraient durant
les derniers jours, il déclare : « Vous ne
savez pas quel jour votre Seigneur vient »
et : « C’est à une heure que vous ne pen-
sez pas que le Fils de l’homme vient(2). »
C’est dans ce contexte, où il parle d’évè-
nements qui se produiraient aux der-
niers jours, que Jésus propose l’exemple
de l’esclave fidèle. Nous pouvons donc
en conclure que cet exemple n’a com-

4-6. Pourquoi pouvons-nous conclure que
l’exemple de l’esclave fidèle n’a commencé à se
réaliser qu’après 1914 ?

mencé à se réaliser qu’après 1914, quand
les derniers jours ont débuté. Pourquoi
est-ce logique ?

7 Analyse cette question : « Quel est
donc l’esclave fidèle et avisé ? » Au Ier siè-
cle, elle ne se posait pas. Comme l’expli-
que l’article qui précède, le fait que
les apôtres accomplissaient des miracles
et transmettaient même des dons mira-
culeux prouvait que Dieu les soutenait
(Actes 5:12). Alors pourquoi se serait-on
demandé qui Christ avait établi à la tête
de son œuvre ? Mais en 1914, la situa-
tion était tout autre : la moisson venait
de commencer, l’heure était enfin ve-
nue de séparer la mauvaise herbe du blé
(Mat. 13:36-43). En ce début de moisson,
une question essentielle se posait donc :
Comment identifier le blé, les chrétiens
oints, alors que quantité de faux chré-
tiens se prétendaient disciples de Jésus ?
L’exemple de l’esclave fidèle fournit la
réponse. Les disciples oints de Christ se
reconnaı̂traient à ceci : ils seraient bien
nourris spirituellement.

QUI EST L’ESCLAVE FID
`

ELE ET AVIS
´

E ?
8 L’esclave fidèle est forcément cons-

titué de chrétiens oints sur terre. Les
oints sur terre sont appelés « prêtrise
royale » et ont pour mission d’« “an-
nonc[er] les vertus” de celui qui [les]
a appelés des ténèbres à sa prodigieuse
lumière » (1 Pierre 2:9). Il est donc lo-
gique que des membres de cette « prê-
trise royale » prennent une part directe à
l’enseignement de la vérité à leurs coreli-
gionnaires (Mal. 2:7 ; Rév. 12:17).

9 L’esclave fidèle se compose-t-il de
tous les chrétiens oints sur terre ? Non.

7. Quelle question essentielle s’est posée au
début de la moisson, et pourquoi ?
8. Pourquoi l’esclave fidèle est-il forcément
constitué de chrétiens oints ?
9. L’esclave fidèle se compose-t-il de tous les
chrétiens oints ? Explique.
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C’est un fait, tous les oints ne jouent pas
un rôle dans l’alimentation spirituelle
de leurs coreligionnaires du monde en-
tier. Parmi le blé figurent des frè-
res qui assument des fonctions d’assis-
tants ministériels ou d’anciens dans leur
congrégation. Ils enseignent de maison
en maison et dans leur congrégation, et
soutiennent fidèlement les décisions du
siège mondial. Mais ils ne prennent au-
cune part à la distribution de la nour-
riture spirituelle à la famille internatio-
nale des frères. Parmi les oints, figurent
aussi d’humbles sœurs qui ne cherche-
raient jamais à assumer un rôle d’en-
seignantes dans la congrégation (1 Cor.
11:3 ; 14:34).

10 Alors, qui est l’esclave fidèle et
avisé ? Conformément au modèle établi
par Jésus (nourrir beaucoup de monde
par une poignée d’hommes), cet esclave
se compose d’un petit nombre de frères
oints prenant une part directe à la prépara-
tion et à la distribution de la nourriture spi-
rituelle durant la présence de Christ. Pen-
dant les derniers jours, les frères oints
qui composent l’esclave fidèle œuvrent
ensemble au siège mondial. Depuis plu-

10. Qui est l’esclave fidèle et avisé ?

sieurs décennies, cet esclave est le Col-
lège central des Témoins de Jéhovah.
Note cependant que, dans l’exemple de
Jésus, « esclave » est au singulier ; ce
terme est donc à prendre au sens collec-
tif. Les décisions du Collège central sont
donc prises collectivement.

QUI SONT LES DOMESTIQUES ?
11 Remarquons avec intérêt que, dans

l’exemple de Jésus, l’esclave fidèle et
avisé est établi sur deux choses : pre-
mièrement, sur les domestiques ; deuxiè-
mement, sur tous les biens du maı̂tre.
Comme cet exemple ne se réalise qu’au
temps de la fin, ces deux évènements de-
vraient avoir lieu après 1914, quand la
présence de Jésus, revêtu de l’autorité
royale, aurait débuté.

12 Quand Jésus a-t-il établi l’esclave fi-
dèle sur ses domestiques ? Pour ré-
pondre, revenons en 1914, au début de
la moisson. Comme nous l’avons vu,
de nombreux groupes se disaient alors
chrétiens. Du milieu de quel groupe Jé-
sus choisirait-il l’esclave fidèle ? La ré-

11, 12. a) Quelles sont les deux choses sur
lesquelles l’esclave fidèle et avisé est établi ?
b) Quand Jésus a-t-il établi l’esclave fidèle sur
ses domestiques, et de qui l’a-t-il composé ?

Que nous ayons
l’esp

´
erance c

´
eleste

ou terrestre, nous
sommes tous des
domestiques et
nous avons tous
besoin de la m

ˆ
eme

nourriture spirituelle
en temps voulu.

« L’esclave fid
`

ele

et avis
´

e » :

Petit groupe de fr
`
eres

oints prenant une part

directe
`
a la pr

´
eparation

et
`
a la distribution de

la nourriture spirituelle

durant la pr
´
esence de

Christ. Ces fr
`
eres oints

constituent aujourd’hui

le Coll
`
ege central.

« Ses domestiques » :

Tous ceux qui sont nour-

ris, qu’ils fassent partie

des oints ou des autres

brebis.

«
´

Etabli sur ses

domestiques » :

En 1919, J
´
esus a choisi

des fr
`
eres oints capa-

bles pour constituer son

esclave fid
`
ele et avis

´
e.

« Il l’
´

etablira sur

tous ses biens » :

Ceux qui composent

l’esclave fid
`
ele seront

ainsi
´
etablis quand ils

recevront leur r
´
ecom-

pense c
´
eleste. Aux

c
ˆ
ot

´
es du reste des

144000, ils partage-

ront la vaste autorit
´
e

c
´
eleste de Christ.

AI-JE BIEN COMPRIS ?
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ponse a été apportée après l’inspection
du temple spirituel (les dispositions pri-
ses pour l’exercice du culte), que Jésus
a menée aux côtés de son Père de 1914
aux premiers mois de 1919 (3) (Mal. 3:1).
Un petit groupe de fidèles

´
Etudiants de

la Bible, clairement attachés à Jéhovah et
à sa Parole, a passé l’inspection avec suc-
cès. C’est vrai, ils avaient besoin d’être
purifiés. Mais ils ont humblement ac-
cepté d’être éprouvés et affinés pendant
une courte période (Mal. 3:2-4). Ces fidè-
les

´
Etudiants de la Bible étaient le vrai

blé chrétien. En 1919, temps de rétablis-
sement spirituel, Jésus a choisi parmi
eux des frères oints capables pour consti-
tuer l’esclave fidèle et avisé, et il les a éta-
blis sur ses domestiques.

13 Alors, qui sont les domestiques ?
En bref, ce sont ceux qui sont nourris.
Au début des derniers jours, tous les do-
mestiques étaient des oints. Plus tard,
les domestiques ont englobé la grande foule
des autres brebis. De nos jours, le « seul
troupeau » que dirige Christ est majori-
tairement constitué d’autres brebis (Jean
10:16). Les deux groupes bénéficient de

13. Qui fait partie des domestiques, et pour-
quoi ?

la même nourriture spirituelle, que l’es-
clave fidèle distribue en temps voulu.
Qu’en est-il des membres du Collège
central, qui forment l’esclave fidèle et
avisé ? Eux aussi ont besoin d’être nour-
ris spirituellement. Avec humilité, ils
comprennent donc qu’individuellement,
ils sont des domestiques, au même titre
que tous les autres véritables disciples de
Jésus.

14 Jésus a confié une lourde respon-
sabilité à l’esclave fidèle et avisé. Aux
temps bibliques, un esclave digne de
confiance, ou intendant, gérait une mai-
sonnée (Luc 12:42). De même, l’esclave
fidèle et avisé a la responsabilité de gé-
rer la maisonnée de la foi. Il supervise
notamment la gestion de ressources ma-
térielles, la prédication, les programmes
des assemblées et la production des pu-
blications bibliques pour le ministère,
l’étude individuelle et les réunions de la
congrégation. Les domestiques dépen-
dent de toutes les dispositions spirituel-
les prises par l’esclave fidèle.

14. a) Quelle responsabilité l’esclave fidèle a-
t-il reçue, et que comprend-elle ? b) Quelle
mise en garde Jésus a-t-il faite à l’esclave fidèle
et avisé ? (voir l’encadré « Si jamais ce mauvais
esclave... »).
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QUAND LE MA
ˆ
ITRE L’

´
ETABLIT-IL

SUR TOUS SES BIENS ?

15 Quand Jésus établit-il l’esclave fi-
dèle sur la deuxième chose, sur « tous
ses biens » ? Il a déclaré : « Heureux cet
esclave si son maı̂tre, en arrivant [« ve-
nant »], le trouve en train de faire ainsi !
Vraiment, je vous le dis : Il l’établira sur
tous ses biens » (Mat. 24:46, 47 ; Nou-
veau Testament interlinéaire grec/français,
M. Carrez). Note que Jésus confie cette
deuxième responsabilité après être ar-
rivé et avoir trouvé l’esclave en train de
« faire ainsi », c’est-à-dire de dispenser
fidèlement la nourriture spirituelle. Il y
aurait donc un intervalle entre l’attribu-
tion des deux responsabilités. Pour com-
prendre comment et quand Jésus établit
l’esclave sur tous ses biens, il nous faut

15, 16. Quand Jésus établit-il l’esclave fidèle
sur tous ses biens ?

savoir deux choses : le moment où il ar-
rive et ce qu’englobent ses biens.

16 Quand Jésus arrive-t-il ? Le contexte
nous fournit la réponse. Souviens-toi,
lorsque les versets précédents disent que
Jésus « vient », ce verbe se rapporte à
l’époque où il vient pour prononcer et
exécuter son jugement à la fin du sys-
tème actuel (4) (Mat. 24:30, 42, 44). Par
conséquent, l’« arrivée », ou « venue »,
de Jésus mentionnée dans l’exemple de
l’esclave fidèle a lieu durant la grande tri-
bulation.

17 Qu’englobent « tous [les] biens » de
Jésus ? Jésus n’a pas nuancé le terme
« tous » comme pour limiter ses biens
à des choses terrestres. En réalité, il
détient une vaste autorité céleste. « Tout
pouvoir m’a été donné dans le ciel et
sur la terre », a-t-il dit (Mat. 28:18 ;

´
Eph.

17. Qu’englobent les biens de Jésus ?

J
´
esus a confi

´
e

`
a l’esclave fid

`
ele

et avis
´
e une tr

`
es grande respon-

sabilit
´
e : veiller sur les domes-

tiques et dispenser la nourriture
spirituelle en temps voulu. Il sa-
vait que plus la responsabilit

´
e

est lourde, plus il faut rendre des
comptes (Luc 12:48). C’est pour-
quoi il termine sa parabole de
l’esclave fid

`
ele par une puissante

mise en garde.

La voici : un esclave mauvais
pourrait conclure dans son cœur
que le ma

ˆ
ıtre tarde et commen-

cer
`
a battre ses coesclaves.

`
A son

arriv
´
ee, le ma

ˆ
ıtre punirait alors

ce mauvais esclave « avec la plus
grande s

´
ev

´
erit

´
e » (lire Matthieu

24:48-51).

J
´
esus annonçait-il par l

`
a qu’aux

derniers jours appara
ˆ
ıtrait un es-

clave mauvais ? Non. Bien s
ˆ
ur,

certains individus manifestent un
esprit semblable

`
a celui du mau-

vais esclave dont parle J
´
esus.

Nous les appelons apostats, qu’ils
aient fait partie des oints ou de la
« grande foule » (R

´
ev. 7:9). Mais ils

ne composent pas un mauvais es-
clave. J

´
esus n’a pas dit qu’il

´
etabli-

rait un mauvais esclave. En r
´
ea-

lit
´
e, sa mise en garde s’adresse

`
a

l’esclave fid
`
ele et avis

´
e.

Note que J
´
esus a introduit sa

mise en garde par « si jamais ».
Selon un bibliste, dans le texte
grec, ce passage « est une sorte
de condition hypoth

´
etique ». J

´
esus

disait en quelque sorte : « Si ja-
mais l’esclave fid

`
ele et avis

´
e mal-

traitait ainsi ses coesclaves, voici
ce que le ma

ˆ
ıtre ferait en arrivant »

(voir aussi Luc 12:45). Toutefois,
l’esclave fid

`
ele et avis

´
e en tant

que groupe a continu
´
e de veiller

et de fournir une nourriture spiri-
tuelle nourrissante.

Les fr
`
eres oints qui, ensemble,

constituent l’esclave fid
`
ele com-

prennent qu’ils ont des comptes
`
a rendre au Ma

ˆ
ıtre concernant la

façon dont ils s’occupent de ses
domestiques. Ils ont

`
a cœur d’as-

sumer fid
`
element leur responsa-

bilit
´
e pour que, lorsqu’il arrivera

enfin, le Ma
ˆ
ıtre puisse leur dire :

« C’est bien ! »

« SI JAMAIS CE MAUVAIS ESCLAVE... »
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1:20-23).
`

A présent, ses biens compren-
nent le Royaume messianique, qui lui
appartient depuis 1914, et qu’il dirigera
avec ses disciples oints (Rév. 11:15).

18 Que conclure de ce qui précède ?
Que, lorsqu’il viendra exécuter son juge-
ment lors de la grande tribulation, Jésus
constatera que l’esclave dispense la nour-
riture aux domestiques fidèlement et à
point nommé. Il sera donc heureux de lui
confier la deuxième responsabilité : gérer
tous ses biens. Ceux qui constituent l’es-
clave fidèle seront ainsi établis quand ils
recevront leur récompense céleste et ré-
gneront aux côtés de Christ.

19 Au ciel, l’esclave fidèle reçoit-il une
plus grande récompense que les autres
oints ? Non. Une récompense promise à
un petit groupe dans un contexte donné
peut, à terme, être partagée par d’au-
tres. Regarde par exemple ce que Jésus a
dit à ses 11 apôtres fidèles la veille de
sa mort (lire Luc 22:28-30). Il a promis
à ce petit groupe d’hommes une belle
récompense pour leur fidélité. Ils parta-
geront son trône, ou pouvoir royal. Mais
des années plus tard, il a indiqué que
tous les 144000 s’assiéraient sur des trô-
nes pour régner avec lui (Rév. 1:1 ; 3:21).
De même, en Matthieu 24:47 il a promis
qu’un petit groupe d’hommes, les frères

18. Pourquoi Jésus sera-t-il heureux d’établir
l’esclave sur tous ses biens ?
19. Au ciel, l’esclave fidèle reçoit-il une plus
grande récompense que les autres oints ?
Explique.

oints qui constitueraient l’esclave fidèle,
serait établi sur tous ses biens. En réalité,
tous les 144000 partageront sa vaste au-
torité céleste (Rév. 20:4, 6).

20 Se servant de l’esclave fidèle et
avisé, Jésus suit le modèle qu’il a insti-
tué au Ier siècle : il nourrit beaucoup de
monde par une poignée d’hommes. Il a
établi cet esclave fidèle pour que, dans
les derniers jours, ses véritables disci-
ples, qu’ils fassent partie des oints ou
des autres brebis, reçoivent sans faute
et au bon moment une nourriture spi-
rituelle régulière. Reconnaissants envers
cette disposition, soyons déterminés à
soutenir fidèlement les frères oints qui
constituent l’esclave fidèle et avisé (Héb.
13:7, 17).

20. Pourquoi Jésus a-t-il établi l’esclave fidèle,
et à quoi es-tu déterminé ?

NOTES :

(
`
A lire, comme des notes de bas de page,
avec les paragraphes correspondants.)

Paragraphe 2 : (1) Dans un exemple si-
milaire donn

´
e pr

´
ec

´
edemment, au lieu de

parler d’un « esclave » et de « domesti-
ques », J

´
esus parle d’un « intendant » et

de « l’ensemble de ses serviteurs » (Luc
12:42-44).

Paragraphe 6 : (2) Ne pas confondre la
« venue » de Christ (du grec

´
erkhoma

¨
ı)

avec sa « pr
´
esence » (du grec parousia).

Sa pr
´
esence invisible d

´
ebute avant sa ve-

nue, au cours de laquelle il ex
´
ecutera son

jugement.

Paragraphe 12 : (3) Voir, dans la pr
´
esente

´
edition, l’article « Voyez, je suis avec vous
tous les jours », pages 10-12, paragra-
phes 5-8.

Paragraphe 16 : (4) Voir, dans la pr
´
esente

´
edition, l’article « Dis-nous : Quand ces
choses auront-elles lieu ? », pages 7-8, pa-
ragraphes 14-18.

La totalit
´
e des 144000 partageront

la vaste autorit
´
e c

´
eleste de J

´
esus

(voir paragraphe 19).



Le matin du mercredi 5 septembre 2012, les fa-

milles des B
´
ethels des

´
Etats-Unis et du Canada ont

appris une bonne nouvelle : depuis le 1er septem-

bre 2012, le Coll
`
ege central des T

´
emoins de J

´
ehovah

compte un nouveau membre, fr
`
ere Mark Sanderson.

Mark Sanderson a
´
et

´
e

´
elev

´
e aux

´
Etats-Unis, dans

la ville californienne de San Diego, par des parents

chr
´
etiens. Le 9 f

´
evrier 1975, il se fait baptiser. Le

1er septembre 1983, il devient pionnier dans la Sas-

katchewan, une province canadienne. En d
´
ecembre

1990, il est dipl
ˆ
om

´
e de la septi

`
eme classe de l’

´
Ecole

de formation minist
´
erielle (aujourd’hui appel

´
ee

´
Ecole

biblique pour fr
`
eres c

´
elibataires) tenue aux

´
Etats-

Unis. En avril 1991, fr
`
ere Sanderson est nomm

´
e pion-

nier sp
´
ecial

`
a Terre-Neuve (Canada). En f

´
evrier 1997,

apr
`
es avoir

´
et

´
e surveillant de circonscription sup-

pl
´
eant, il est invit

´
e

`
a devenir membre de la famille du

B
´
ethel du Canada. En novembre 2000, il est appel

´
e

`
a la filiale des

´
Etats-Unis, o

`
u il est affect

´
e au service

d’information hospitalier, puis au Bureau du Service.

En septembre 2008, fr
`
ere Sanderson assiste

`
a

l’
´
Ecole des membres des comit

´
es de filiale, apr

`
es

quoi il fait partie du Comit
´
e de la filiale des Philip-

pines. En septembre 2010, il est rappel
´
e aux

´
Etats-

Unis, o
`
u il devient assistant du Comit

´
e pour le service,

un des comit
´
es du Coll

`
ege central.

Un nouveau membre
au Coll

`
ege central

Les membres actuels
du Coll

`
ege central

Derri
`
ere, de gauche

`
a droite :

D. Splane, A. Morris, M. Sanderson,

G. Jackson, S. Lett.

Devant, de gauche
`
a droite :

S. Herd, G. L
¨
osch, G. Pierce.

Tous les membres du Coll
`
ege

central sont des chr
´
etiens oints.
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ÇA, C’
´
ETAIT il y a plus de 60 ans, en 1949.

Mais mon histoire commence des années plus
tôt. Mon père, Hendrik, était cordonnier et jardi-
nier à Donderen, un petit village des Pays-Bas si-
tué dans le nord de la province de la Drenthe.
C’est là que je suis venu au monde, en 1927,
quatrième enfant d’une fratrie de sept. Nous vi-
vions à la campagne, où je me plaisais beaucoup.
L’accès à notre maison se faisait par un chemin
de terre. La plupart de nos voisins étaient agri-
culteurs. En 1947, à 19 ans, je découvre la vérité
grâce à Theunis Been, un voisin. Lors de notre
première rencontre, il ne me plaı̂t pas spéciale-
ment. Mais peu après la Seconde Guerre mon-
diale, il devient Témoin de Jéhovah et je remar-
que qu’il est bien plus amical. Un jour, il me dit
que Dieu promet de transformer la terre en pa-
radis. Intrigué par son changement de compor-
tement, j’écoute. Très vite, j’accepte la vérité et
nous devenons de grands amis�.

En mai 1948, je commence à prêcher.
`

A peine
un mois plus tard, à une assemblée tenue à
Utrecht, je me fais baptiser. Nous sommes le
20 juin. Le 1er janvier 1949, j’entreprends le ser-
vice de pionnier. On m’envoie dans l’est, à Bor-
culo, où se trouve une petite congrégation. Pour
me rendre dans mon nouveau territoire, je dois
parcourir 130 kilomètres. Je décide donc d’y al-
ler à vélo. Je pense en avoir pour 6 heures, mais

� Au fil des ans, mon père, ma mère, une de mes sœurs et
deux de mes frères sont également devenus Témoins.
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Heureux
de servir Jéhovah
n’importe où
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Je n’avais encore jamais pr
ˆ
ech

´
e seul.

Alors chaque fois que j’y allais, j’
´
etais si

tendu que je tremblais sur mes jambes.
Pour ne rien arranger, les gens du
territoire

´
etaient tr

`
es ferm

´
es. Certains,

franchement agressifs, menaçaient de me
rouer de coups. Apr

`
es un mois de service

de pionnier, je n’avais qu’une brochure
`
a

rapporter sur ma fiche d’activit
´
e !

(Markus).



à cause d’une pluie battante et d’un fort vent
contraire, et bien que faisant les 90 derniers kilo-
mètres en train, je mets 12 heures ! Je n’arrive
que tard dans la soirée chez la famille Témoin qui
m’hébergera la durée de mon service dans cette
région.

En ces années d’après-guerre, les gens ne pos-
sèdent pas grand-chose. Je n’ai pour ma part
qu’un costume, trop grand, et un pantalon, trop
court ! Comme je l’ai raconté au début, mon pre-
mier mois à Borculo est rude, mais grâce à l’aide
de Jéhovah, je commence par la suite plusieurs
études bibliques. Au bout de neuf mois, je suis af-
fecté à Amsterdam.
DE LA CAMPAGNE

`
A LA VILLE

Enfant de la campagne, me voilà à Amster-
dam, la plus grande ville du pays. Le ministère
y est extrêmement productif. Le premier mois,
je diffuse plus de publications qu’au cours des
neuf mois précédents. En peu de temps, j’étudie
avec pas moins de huit personnes. Je suis par ail-
leurs nommé serviteur de congrégation (on parle
aujourd’hui de « coordinateur du collège des an-
ciens ») et je dois bientôt présenter mon pre-
mier discours public. Cette idée me terrifie. Alors
quand, juste avant le jour J, on m’affecte dans
une autre congrégation, je pousse un gros soupir
de soulagement ! Je suis loin de me douter qu’au
fil des années, je prononcerai plus de 5000 dis-
cours !

En mai 1950, je suis affecté à Haarlem. Puis
on m’invite à me dépenser dans le service de la
circonscription, ce qui me vaut trois nuits blan-
ches. Je confie à Robert Winkler, un des frères
du bureau de la filiale, que je ne me sens pas à
la hauteur. Il répond : « Remplis les papiers, tu
apprendras. » Peu après, je reçois une formation
d’un mois et je deviens serviteur de circuit (sur-
veillant de circonscription). Dans une des congré-
gations que je visite, je fais la connaissance de
Janny Taatgen, une jeune pionnière joyeuse qui a
l’esprit de sacrifice et aime profondément Jého-
vah. En 1955, elle devient ma femme. Mais lais-
sons-la nous expliquer comment elle est devenue
pionnière et ce que nous avons accompli au ser-
vice de Jéhovah une fois mariés.

DEUX VALENT MIEUX QU’UN...

Janny : En 1945, alors que j’avais 11 ans, ma
mère est devenue Témoin. Elle a immédiatement
compris l’importance d’étudier la Bible avec ses
trois enfants. Mon père s’opposant à la vérité, elle
nous l’enseignait en son absence.

La première réunion à laquelle j’ai assisté était
en fait une assemblée tenue à La Haye en 1950.
La semaine suivante, à Assen (Drenthe), j’as-
siste pour la première fois à une réunion dans
une Salle du Royaume. Furieux, mon père me
met à la porte. Ma mère me dit : « Tu sais
chez qui aller. » Elle pense bien sûr à nos frè-
res et sœurs spirituels. Une famille Témoin qui

En haut : Markus (
`
a droite) pr

ˆ
echant dans la rue

pr
`
es d’Amsterdam en 1950.

En bas : Janny (
`
a l’extr

ˆ
eme droite) pionni

`
ere

de vacances en 1952.`
A droite : Notre mariage, en 1955.28



habite à proximité me loge quelque temps. Mais
comme mon père continue à me mener la vie
dure, je pars dans la congrégation de Deventer
(Overijssel), à plus de 90 kilomètres. Toutefois,
mon père s’étant fait rappeler à l’ordre pour avoir
chassé du domicile sa fille mineure, il m’autorise
à revenir. Il n’acceptera jamais la vérité, mais fi-
nira par me laisser prêcher et assister à toutes les
réunions.

Peu de temps après mon retour, ma mère
tombe gravement malade, ce qui m’oblige à as-
sumer toutes les tâches ménagères. Malgré tout,
je progresse spirituellement. En 1951, à 17 ans,
je me fais baptiser. En 1952, maman étant ré-

tablie, je suis pionnière de vacances (pionnière
auxiliaire) pendant deux mois aux côtés de trois
pionnières. Nous prêchons dans deux villes de
la Drenthe et logeons dans une sorte de péni-
che. En 1953, je deviens pionnière permanente.
L’année qui suit, un jeune surveillant de circons-
cription visite notre congrégation. C’est Markus.
En mai 1955, nous nous marions, estimant que
nous servirons mieux Jéhovah en couple (Eccl.
4:9-12).

Markus : Après notre mariage, nous sommes,
dans un premier temps, nommés pionniers à
Veendam (Groningue). Nous habitons une pièce
d’à peine deux mètres sur trois, ce qui n’empêche
pas Janny d’en faire un nid douillet et accueillant.
Ayant un lit mural, tous les soirs nous poussons
la table et deux petites chaises pour le déplier.

Au bout de six mois, nous sommes invités à
nous dépenser dans le service itinérant en Belgi-
que. En 1955, ce pays ne compte que 4000 procla-
mateurs. Aujourd’hui, ils sont six fois plus ! En
Flandre, dans le nord de la Belgique, on parle la
même langue qu’aux Pays-Bas, mais avec un au-
tre accent, ce qui nous demande un effort d’adap-
tation.

Janny : Le service itinérant réclame un réel
esprit de sacrifice. Nous allons d’une congréga-
tion à l’autre à vélo et séjournons chez les frères
et sœurs.

´
Etant donné que nous n’avons pas de

pied-à-terre où loger entre deux visites, nous res-
tons chez nos hôtes jusqu’au mardi matin, puis
nous reprenons la route. Nous n’en considérons
pas moins notre service comme une bénédiction
venant de Jéhovah.

Markus : Dans ces congrégations, nous ne
connaissons personne. Mais tous se montrent
très gentils et très hospitaliers (Héb. 13:2, note).
Les années passant, nous desservons plusieurs
fois l’ensemble des congrégations néerlando-
phones de Belgique. Nous en retirons de nom-
breux bienfaits. Par exemple, nous faisons con-
naissance avec presque tous les frères et sœurs
du district néerlandais, auxquels nous nous at-
tachons profondément. Nous voyons des centai-
nes de jeunes grandir tant physiquement que
spirituellement, se vouer à Jéhovah et mettre

29
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le Royaume à la première place. Nombre d’en-
tre eux servent fidèlement Jéhovah à plein
temps, ce qui nous comble de joie ! (3 Jean 4).
Cet « échange d’encouragements » nous aide à
persévérer avec zèle dans notre affectation (Rom.
1:12).
DES BIENFAITS

`
A LA HAUTEUR DU SACRIFICE

Markus : Depuis notre mariage, nous cultivons
le désir d’assister aux cours de Guiléad. Nous étu-
dions l’anglais au moins une heure par jour. Mais
comme ce n’est pas facile de l’apprendre dans les
livres, nous passons des vacances en Angleterre
pour le pratiquer tout en prêchant. En 1963, nous
recevons enfin une enveloppe du siège mondial,
situé à Brooklyn. Elle contient deux lettres, une
pour Janny, une pour moi. La mienne est une in-
vitation à suivre un cours de dix mois à l’école de
Guiléad. Le but étant principalement de former
des frères et de leur donner des instructions en
matière d’organisation, 82 des 100 élèves convo-
qués sont des frères.

Janny : La mienne me demande de réfléchir
et de prier pour voir si je suis disposée à res-
ter en Belgique pendant que Markus assistera aux
cours. J’avoue que tout d’abord je suis déçue. J’ai
l’impression que Jéhovah n’a pas béni mes ef-
forts pour atteindre mon objectif. Mais je me rap-
pelle le but des cours de Guiléad : aider les élèves
à accomplir l’œuvre de prédication de la bonne
nouvelle dans le monde entier. Alors j’accepte
de rester en Belgique et d’être pionnière spéciale
à Gand aux côtés d’Anna et de Maria Colpaert,
deux pionnières spéciales expérimentées.

Markus : Comme je dois améliorer mon an-
glais, je suis invité à me rendre à Brooklyn cinq
mois avant les cours. Je suis utilisé au service
des expéditions ainsi qu’au Bureau du Service.
Me trouver au siège mondial à préparer les envois
de publications pour l’Amérique du Sud, l’Asie
et l’Europe me permet de mieux mesurer la di-
mension internationale de notre famille de frè-
res. Je fais notamment la connaissance de frère
Alexander Macmillan, qui a été pèlerin (surveil-
lant itinérant) à l’époque de frère Russell. Bien
qu’âgé et presque sourd, il assiste fidèlement à
toutes les réunions de la congrégation. Cela me

marque profondément et m’enseigne toute l’im-
portance qu’il faut accorder aux réunions chré-
tiennes (Héb. 10:24, 25).

Janny : Nous nous écrivons plusieurs fois par
semaine. Que c’est dur d’être aussi loin ! Ceci dit,
Markus est très heureux de la formation qu’il re-
çoit à Guiléad. Quant à moi j’éprouve beaucoup
de joie dans le ministère. Au retour de Markus, je
conduis 17 études bibliques ! Cette séparation de
15 mois n’a pas été facile, mais visiblement Jého-
vah a récompensé notre esprit de sacrifice. Pour
finir, l’avion qui ramène Markus arrive avec plu-
sieurs heures de retard ! Alors quand nous nous
retrouvons enfin, nous tombons en larmes dans
les bras l’un de l’autre. Depuis, nous sommes in-
séparables.
HEUREUX DANS TOUTES FORMES DE SERVICE

Markus : En décembre 1964, à mon retour
des

´
Etats-Unis, nous sommes appelés au Béthel.

Nous ignorons alors que ce ne sera pas une af-
fectation définitive.

`
A peine trois mois plus tard,

nous sommes en effet envoyés dans le service du
district en Flandre. Par la suite, un couple de mis-
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sionnaires, Aalzen et Els Wiegersma, est nommé
en Belgique pour desservir le district. Nous re-
tournons donc au Béthel, où je suis utilisé au Bu-
reau du Service. De 1968 à 1980, nous sommes
alternativement au Béthel et dans le service itiné-
rant. Puis de 1980 à 2005, je suis de nouveau sur-
veillant de district.

Même si notre activité change souvent, nous
gardons à l’esprit que nous nous sommes voués à
Jéhovah pour le servir de toute notre âme. Cha-
que affectation nous remplit de joie, car nous
sommes convaincus que tout changement de ser-
vice vise les progrès de l’œuvre du Royaume.

Janny : En 1977, j’ai la grande joie d’accompa-
gner Markus à Brooklyn, puis en 1997 à Patter-
son, où il reçoit des formations supplémentaires
en qualité de membre d’un comité de filiale.
J

´
EHOVAH CONNA

ˆ
IT NOS BESOINS

Markus : En 1982, Janny subit une opération
dont elle se remet bien. Trois ans après, la con-
grégation de Louvain a la gentillesse de nous
proposer un appartement au-dessus de sa Salle
du Royaume. C’est notre premier chez-nous de-

puis 30 ans ! Le mardi, pour charger nos baga-
ges avant d’aller visiter une congrégation, je dois
monter et descendre plusieurs fois 54 marches !
Heureusement, en 2002, des dispositions sont
prises pour que nous ayons un logement en rez-
de-chaussée. Depuis que j’ai 78 ans, nous som-
mes pionniers spéciaux à Lokeren. C’est un bon-
heur de pouvoir servir Jéhovah de cette façon et
d’être en mesure de continuer à prêcher tous les
jours.

Janny : `
A nous deux, nous avons passé plus de

120 années dans le service à plein temps ! Nous
avons constaté personnellement que, comme il le
promet, Jéhovah ne nous quitte en aucune façon
et que, si nous le servons fidèlement, nous ne
manquons de rien (Héb. 13:5 ; Deut. 2:7).

Markus : Nous nous sommes voués à Jéhovah
dans notre jeunesse et n’avons jamais cherché de
grandes choses pour nous. Nous avons accepté
toutes sortes d’affectations parce que nous som-
mes fermement convaincus que ce qui compte, ce
n’est pas ce que nous faisons ni l’endroit où nous
le faisons, mais qui nous servons.

« Nous sommes fermement

convaincus que ce qui compte,

ce n’est pas ce que nous faisons

ni l’endroit o
`
u nous le faisons,

mais qui nous servons. »
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Combien de fois t’es-tu exclam
´
e cela ou l’as-tu

pens
´
e en feuilletant une nouvelle Tour de Garde ?

Les dessins et les photos, minutieusement pr
´
epa-

r
´
es, visent un objectif. Ce sont des supports d’en-

seignement qui stimulent la r
´
eflexion et

´
eveillent

des sentiments. Ils sont particuli
`
erement utiles

lorsque nous pr
´
eparons l’

´
etude de La Tour de

Garde et que nous donnons ensuite des commen-

taires
`
a la Salle du Royaume.

Par exemple, cherche comment l’image qui fi-

gure au d
´
ebut de chaque article d’

´
etude illustre le

th
`
eme. Que repr

´
esente-t-elle ? Quel est son lien

avec le titre et le verset-th
`
eme ? Demande-toi com-

ment chacune des autres illustrations se rattache

au sujet examin
´
e et quelles applications person-

nelles tu peux en tirer.

Le conducteur de l’
´
etude de La Tour de Garde

offrira aux membres de la congr
´
egation l’occasion

de commenter chaque image, de dire de quelle

mani
`
ere elle illustre l’enseignement ou les touche

personnellement. Dans certains cas, la l
´
egende

pr
´
ecise le paragraphe auquel telle ou telle illus-

tration se rapporte. Dans d’autres, le conducteur

devra d
´
eterminer

`
a quel moment de l’

´
etude com-

menter chacune d’elles. De cette façon, chacun

tirera pleinement profit de ce qui a
´
et

´
e pr

´
epar

´
e

pour qu’il se repr
´
esente mentalement les ensei-

gnements que contiennent les
´
Ecritures.

Un fr
`
ere r

´
esume les choses ainsi : « Une fois que

j’ai savour
´
e un article, les illustrations, c’est la ce-

rise sur le g
ˆ
ateau ! »

«Regarde les illustrations !»

s
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´
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´
echarge gratuitement

cette revue et d’autres

publications depuis

www.jw.org.

Tu peux aussi lire la

Traduction du monde
nouveau en ligne.

Va sur www.jw.org

ou scanne ce code :
n
o

p

www.jw.org/fr

